
154 v x V D u t E -

soeur avait t':ager lisî ('lprse de -sc rendre
à la fontaine. Il y trou-va Eliézer debout près -de ses CliaL-
ineaux. "Venez , dit-il, Ô hommne béni de Dieu, vcîzdans

DiU Maison. -Vous y trouverez un gite pour* vouls et un abri
pour '-os aniuîaux,

LaLban l'intr-oduiisit dans son logis, déchiairea, les dia-
illeaux, leur donna, de lat paille et du foin ài manger, et, après3

,avoir lavé les pieds de l'inconnu et de ses suivants, leur servit
un repas, dlont ils avaient besoin pour se réconforter après c*e
longl, voyage. -lais, au grand étonnxeument (le ses hôotes, Fini-

'Connu S'écria:
Je lie ulnigerai111 Ili Ie lxiriai avanit d'avoir deliarré

mion cmur dhuns le vî1tre.
-Parlez, lui dirent-ils.

-Je suis serviteur id'Abrailà.anî. relprit Elièzer. de cet
Al>î-aîli;u qut. le sebrueni- a coimblé (le gloire et de rielhesses.

Il li a, donné1 des boeufs et de's brebis. (les à1es et des eha«-
Ilneaiux, de l'or et dei *alr Ilet, ties ser-Viteurs L.t k-,e % itilL-
D)e pis1 -Saî, ,-ai [emhme, li il lonîxéi' un fil.s dlans sa vieillesse,
lequel Seralinte de toms Ces liiens. 01)- limi sejrneuir et
Illaitre Il'a fait jur1er. de ]l pon far î.îustr a :OnI fils une

elux;ueenemais (le Ie <Ilirg- ve-r.s l;L boll~>i <IQ 011lre

polir li tr-ouvNer le fenmme de sa parn-uté. Aujiourd('llui dolue,
arrivé près du puits qui est à l'entrée du la ville., j'idit alu

'Seignieur : Dieui f<[Aibra;lmanu, qfui i'avez gu1d111'S le c-henîin
que j'iii suivi jusq1u'à p)ré!senit. qats<ue la jeunle fille qui ili
domlinra à borsainsi quà*i* nies Cl'amneaux. Soit celle (Iue vous
clkstuxez il imn liaitre. Aussitôt parut ltélhi:-ea <jui, sur nia

dmiuds'euîqpre.ssa dpro erson vase. de nies lèvre., et
s .OfIrit d'cilk--mi-ne à dlé.q.ltéx-t-r les chmieaux. (Iest pourquii
je lii lWèeltui ces penldanlts dIoreilles pour1orner Sou isl
et ilattacliai Ces; brmacelets il son brias. Qund je sus ensulite
qu'elle était là l'Ie (le Bathuel, et. a1insi petite-fille (le Nac1lor

et e eiciaje toumbai à genloux devant .1lhuvali, et béîsle
1 )ieu dl'AIriunl.ti qui m'a vuonduit Commie par- 1-1 main jusquît
la fille de sonli'r pour eni Faire Fép-Ioulse dle son fils. Si donc


